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c'est pourtant bien la formule!. .... Acide nitrocyanhydrique,
protoxyde d'hydrogène......

Monsieur, entrant.-Caroline, pouve'z-vous me coudre un bo.u-
ton ?

La cuisinière, agitant son éprouvelle.-Voyez, Monsieur comme
ça se combine......Il n'y manque que le réactif......Où donc est-
il ?

Monsieur, lui tendant sa chemise.-Voilà.
La cuisinière-Non......mon sulfhydráte d'ammoniaque......

Ah! je me souviens......j'ai dù le jeter dans le bouf à la mode..
Monsieur, effrayé.-Hein !......, Mais, vous allez nous empoi-

sonner !
La cuisinière.-Ça ne fait rien. Ce qui me contrarie, c'est

qu'alors j'ai dû mettre les carottes dans l'alambic. Encore une
expérience manquée!

Monsieur, commençant à donner des signes d'impatience.-Ma
parole, je crois que toutes les femmes d'aujourd'hui sont toquées.

(B sort).
CHEZ LES BÉBÉS

Les bébés braillent-à tue tête et se tirent réciproquement les
cheveux. Au milieu de ce vacarme, la nourrice, les yeux au
cie, Pair inspiré, compose une élégie.

La nourrice déclamant:
O nuit! O nuit d'azur! splendeurs firmamentales!
O lune ! astres errants! cieux étoilés !.....

Il faudrait une rime à tales.
Monsieur.-Et vous, nounou, sauriez-vous me coudre un bou-

ton ?
La nourrice.-Bouton? . mais ça ne. rime pas avec tales.
(Ele reprend):

0 lune! astres errants!
Monsieur, levant les bras du ejel.-Même la nourrice!
11 sort furieux et court chez le directeur d'une agence de

publicité~
Monsieur,- très monté.Ça ne peut pas durer. comme ça!......

IMonsieur, veuillez faire passer dans tous les journaux lannonce
suivante: « On demande pour maison bourgeoise une bonne ie
a sachant, ni lire, ni écrire, 500 francs par mais et des cadeaux.»

Le Directeur.-Ni lire, ni écrire? Peste !......Peste!......C'est le
.merle bla.nc que vous demandez......


